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Elections partielles
Les élections partielles fédérales daus Jacques-Cartier,

, Westmoreland, London, Waterléc-Sud et Prince Albert out
eu lieu par acclamation. Les candidats ministériela ont été
êlus dans Jacques-Cartier, Waterloo-Sud, Longueil et Prince.
Albert, et unlibérate, M. Copp, n'a pas eu d'opposition dan-
Wesmoreland, oû ii était appels à remplacer l’hon M. Em-
Merson, aucien ministre des chemius de fer. L'entente con.
ue entre les chéfsdes deux partis a donc été respectée. Nou:

nous en réjouissons pour le pays. Quand l’ednemi est à no-
ttes, il ne saurait être question de nous livrer à des lutte:
atricides, à des querelles politiques saériles.

Dans Terreboune, la trève a été malheureusement rou-
pue, Un conservategr, M. Beaulieu a voulu disputer à M.
ochou, choisi regulièrement par la convention conservatrice

Éenter ses concitoyens à la Chambre de
Communes, M. Beaulieu et M, Rochon sont des avocats ; ils
sont cousins et tons deux neveux de l'hon M. Nuntel, qui o-
cupe aujourd'hui un siège à la commis:ion des Chemins de
fer. Ou préterd'que l'ancien ministre du Revenu de l'Intéri-
éur a vivement exhorté M. Beaulieu à faire taire ses ambiti-
ons personuelles ; ses efforts ses efforts ont évidemment
échoué,
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Les libéraux dans Terrebonne, respectant avec fidelité
“qui leur féit grand honneurJes volontés de leurchefs. s’abs-
dirt de preridre part à la Intte, M. Rochon et M. Beauli-
eu sont de francs conservatenss. Les citoyens du comté ‘di
Terrebopue se truvent donc en présence d’une simple que-
relle de famille. NGus serions surpris si M. Beaulieu sortait
de cette échauffourée avec les honneurs de la guerre, ou avec
un plus grand prestige. '

Tous les vrais amis du parti conservatenr se réjouiront
de l'entrée de M. J. A. Descarries, C. R., au parlemeut féde.
ral. Le successeur de M. Monk s'est toujours fait remarquer
par son zéle et sa fidelité au drapeau. Il n’a jamais flanché,
aux heures de succès conime aux moments d'épreuve. Il ap.
partient à l'écule'de Cartier et de Chapless, :

Politicieu expétimenté et averti, avoeat habile, komm:
d'affaires de premier ordre, debater entraînant, M. Descarrie»
ne tardera pas à avoir l'oreille de la Chambre des Connaunes
et à s’y créer nine situation fort en vue Partant également

ues, il sera un t de force pour |;

 

l'honneur de repr
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& ses compatiotes.

- À l'issue de la cérémonie où l'officierapporteur le dé-
clara élu par acclamation, M. Descarries a fait un rewarqua-
ble discours. Iln’a pas craint de dire que le devoir principale
du Canada —- son seul devoir —- 4 l'heure actuelle, est de
contribuer dans la mesure de ses moyeus a la défense de l'em-
ire. Toute 8lutre préoccupation doit être. Écartée j'usqu'au

jour où la cause de la civilisation, du droit et de la justice
aura triomphé de la barbarie, du despotisme et de l'oppressi-
on. Il a insisté sur le fait que la mère-patrie a sans cesse pro
tégé nos institutions et uos liberté, et que nousIni devous de
la reconnaissance. “Si l’on nous marchande mos droits en
certaius endroits, il ne faut pas s’en prendre à la Graude-Bre-
tague”, a justement ajouté l'orateur.

Les paroles dy nouveau député de Jacques-Cartier ont
été chaleureusement applaudies. Le peuple est évidemment
deltout cœur avcc les homimes d'ofdre et de devoir qui sont
à la tête des deux partis. ;
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Avectoute l'autorité qui s'attache à sa Faute. situation,
l’hon. Th. Chase Casgrain a dénoncé ceux des nôtres qui ont
l'audace de parler d’annexion à cette heure ou l'existence
même de l'empire britannique est en danger.

11 exposa les dangers auxgnels la race cauadienne-fran-
çaises serait exposée si les Allemands écrasaient les alliés et
&i l'aigle prussiei venait remplacé sur nos bords le drapeau
britannique. Les fortes paroles de 1'éloquent ministre des
Postes auront un écho daus tout le pays et rappelleront à nos
compatriotes les devoirs qui leur incombent en ce moment

. Elles rameneront daus la voie véritable certains groupes
qui seraient tentés de s'en écarter, après avoir été trompés

. pardes agitatenrs cnt mal denotoriété, :
“LA PATRIE".
rer 2e

M. Tellier dit qu'il ~~
=, De démissonne pas.

“JEN'YAI JAMAIS PËNSE",
DIT LECHEF DE L'OPPOSI-
TION.

[—. rs —

Le prochain Parlement
SIX--NOUVRAUX DEPUTES Y
SKRONT PRESENTS.---HL Y
A NEUF VACANCES A REM-
PLIR AUSENAT. #
Les nouveaux députés aui seron:|-

présentés à l'ouveiture du parle-
ment sout I'hon. T. Chase Casgrain,
ministie des Postes ; A. B. Copp,
député libéral de Westmorciumd en
remplacement de t.n Shon. M.
Emerxon : C. À. Lx scarries en rem-
placement de feu l’hou. F. D.
Monk ; William Gr, en rempls-
cement de feu le mas»: Beatuie, de
Londou ; Stuart Scutt, de Water-
jou sud en remplicement de fen
l'hon. Geo. Clare ct Sumuel .de
Frince Albert en remplacement de
I’hon. M. McKay.

Il y aura un wire député à pré-
senter, celui de Tertchonne où 1 y

 

La ‘“Gaxette’’ de Montréal ayant
aunoncé-la nouvelle que M.J.M,
Tellter, chef de l'oppasition aflait
se retirer de la vie publique et ahan-
donner son mandat pour Joliette
aprés la présente session, M Tellier
à donuié un démenti formel à ‘cette
rumeur hier soir. :

à lutte entre MM. Ruchon et Beau- dei à ques
dieuPi à neuf vatauces à remplir Le £hef del opposition a dit: Je-un sénft : celui des scuateurs Muc.

|

"Si8 je n'ai annoncé l'intention qu’-
on ww yréteet, an reste je n'ai ja-
mais pensé À cela. Je ne confie mes
secrets À |ersonue,

Donuld, Robertson, Coz, Coffee,
Roi, Jaffray, McMillan, Gibson et
Kircuoffer. \ |
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Mr: ce fils tant aimé.sey 7° ] IX *? Il avait maintenant é

Vill desdouxRêves’ 4urdanworst
Mauve baionnettes: ailemandes et

. BELLE PLEURAIT Laniennes.
Depuis que son fils est parti pouaik + Eouvernementlui parierait dé-

la frontière, elle ne trouve plus deffl'Mais une pension et pourrait vi-repos cette brave Alsacienne. Elle?" tranquille avec as vieille mère
sent son cœur mourir à la peive.J® lui donuant encorel'illusion du
Elle n'est plus jeune; et son fils fPORbenr. Pour cette femme age,
qui était son seul soutien cst parti, POV seul bonheur étaitd’dtre anpris
pour re plus revenir peut-étre; J son Louis, de ce grand chatainpuisqu‘aucune nouvelle n'est parve- [AUX yeux doux et bona.
que à aa vieille mire depuis von dé-§ Elle peurait en contemplant ce

© gre lui rendait si difforme,ser, à vlevrer, à .
vrer,

À

prier Euffn,elle allait vivre avec Jui,Il lui semble que par le pensée,l
elle se rapproche plus read ® De serait plus rule, puisque sos
de sou fils; car len Jaréf5ls serait Jà pour lui fermer les
mes qu'elle verse,‘ que ceffreux. Eu attendaut vipez heureux.
lu soulage son pauvre cœnr meu Françoise des Côteaux.
tri ; et que par la prière, elle adomgp

|

CC Ier, II, XV.
cit son martyre. - —— ———_
“Oh ! généreuse Mère d'A}

tu pleures ton fils, et tu soupireg
sans cexse après son arrivé *
*’Pourquoi ces larumes, si ton a

est vainqueur des graedscombats

‘Vraiment noble femme, aux
timents si protondément chrétien
je te demande au nom de la Jost

de sécher res jarmen.” Pourquä
pleurer ce fils que le devoir up
au combat? ‘‘Pourquoi te
sur son sort ?’ ‘Soin :ourageu

TI dit G jeté

LES PERILS DE PAULINE

i PREMIERE SKRIR

DISTRIBUTION

Stanford Marvin Edward Jose
Harry son fils Crane Wilbur
Pauline, «a fille adoptive

Melle Pearl White
Raymond Owen), son secrétaire

 

  
    

 

Paui Panzer
comme toujours, et montre-toi à

|

Hicks, l'ami d'Owenlante au milieu de l'adversité;® Francis Carlisle
"Avant tout sors Francaise et si} Directeur de In scdug, L. J. Gasnier
confiante dens I'avenir. . .

BS : RESUME 

 C'était pendunt les p
jours de la guerre, que cette Stanford Marvin,riche ipdustriel

tetiré des affaires, & un fils du nom

 

  

part. Elle passe son temps à ved- watuiCN

   Annonces

Premibre insertion,la ligne, .....ge
Imesrtions subréque-ites, la ligne... ro.

Direction & Administret'on
106à. Rue Roi, Sor 1. »
‘ell, 23, Boite ‘Postale, 49J

drCC .
“aCouATION
Yep, rim

Log tte,F————
STC coor py Cgm= tps

BANQUE DHOCHELAwA
EEE

Capital payé et fonds de réserve $7,700,000.00.
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visiter notre nouveau Département d'E
spécialement aménagé pouls pargne,

bles daus tout 1 d hy aumassepaya ns 8 pays du monde, auprisque les Cies d'Express et le Bureau de  L'intérêt sur toute somme au Département
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se pasnait daue là demeure de 4 fille adoptive,

Sou fils était engagé sous les dra<{Comme sa santé est chancelante,
Marvin demande à Pauline d’épou-
ser Harrysans retard, afin qu'il ait
la consolation de les voir heureux
€t unis avant de mourir au cas od
=a fin se produirait plus tht qu'il ne
l'espère. |

Pauline avoue qu'elle aime sincè-
rement Harry, maiselle dit qu'elle
ne veut fas I'épouser avant On an
ou deux : elle a I'ambition de deve.
nir auteur et elle veut d'abord ga-
goer ses épaulettes.
Et pour prouver son talent d'écri-

vain elle montre à Harry une de ses
nouvelles publiée dans un nagasi-
ne. M. Marvin est convaincu a sou
tour et cqisent À envoyer Pauline
faire un voyage autour cit monde
pour un an, afin qu'elle puisse ac-
quérir une bonne expériciice de la
vie.
M. Marvinavait la maroîte des

Antiquités, et sa superbe collection
contenait une momie. Au moment
même où il vient de consentir au
voyage de Pautire, il est pris l'une
attaque de son mal alors qu'il se re-
pose dans sa bibliothèque. Tandis
qu'il est à demi conscient, la momie
sort de sa caisse et lui adresse la
parole. .
Cette apparition provaque chez

le malude une syncope du ceeur qui
produit la mort. A la lecturede son

peaux alliés, quand la Germanie
reclamaitses services.  Heureuse-
ment trop tard. Ceci consola un

peu cette octogenaire d'apprendre
que son unique enfant combattait
vour la France. Elle se rappels la
terrible guerre de 1870, et ce que
lui avait coûté de sacrifices et de
privations de toutes sortes. Son
mari parti, comme son fils hier ;

mais ne revint plus. Il avait versé
son sangce brave homme, donné
+8 vie pour la France : et l'Alsace,
fut malgré tout vaincue, ainsi que
la Lorraive. ’

C’éet vous dire les Leures d'an-
goisse que passa cette femme vieillie

par les fatigues, les inquiétudes, et

par les souffrances d'une deuxième
guerre, de se savoir seule, à lutter
avec Iz barbarie et les cruautés
atroces de l'ennemie.
À quatre vingts quatre ans ; on

ue se sent plus apte. à lutter avec
les misères de la vie ; où a plutôt
besoin d'être dorloté, choyé, com-
me onferait d'un enfant, Et être
seule, en face d'une guerre terrible,
n'est-ce pes assez pour que la rai-

son sombre, pour que le courage

faiblisse ! ve, Pauline, mais à la condition «que
Bt tout en passant en revue, les |çi elle meurt avant d'avoir épousé

souvenirs de jadis, non sans verser [Herts cette pait ira à son secrétai-
des larmes de joie par moment et de

|

re Owen. ;
tristesse ensuite ; quand le pas d'un Cet Owen qui possède le plus vi-

: ; ;o [lain caracière tire des plans pourcheval arrivant 2 sa maison, la tira avoir pour lui seul la fortune de
de sa rêverie. Pauline. Commenti! s'y prend pour

Elle écouta silencieuse. conduire ses sinistres projets à bon-
Les feuilles mortes s'émettaient pe fin, et quel est le rôle de Harry,

Si ’ : protecteur dans tonte cette aven-
sous les pieds d'un cavalier, en fai- ture ip précistinent ce qui fer-
sant vlic-clac. ; jure les différénts chayitres dy ro-
Ce bruit éveilla tout entiers l’âme |man.

etle cœur de cette vertueuse mère.
Elle nut le pes léger de son

Owen, 4 qui aveun moyen ne ré-
pigue, entraîne Panliye dans une

cher Lotus. Vite, elle entr'ouvre la
porte et reconnait son fils. Iix tom-

série d'aveutures les.plus seusation-

bent duus les bras l'un de, l'autre :

nelles, taudie que Harry qui est
tout désigné comme son protecteur
& tontes les peinés du monde à l’dr-

et c'est une scène d'attendrissements rucher à tous ces dans.urs.
et d'émotions impossible à décrire.

C'était le 24 décembre "1914",
la veille de Nœl, que cet Alsacien
avait été rendu à sa vieille mère.

Muis dans quel état, hélas ! Une
wain arrachée par une balle alle.

mande ; une jawbe meurtrie, bles.
séé, par un éclat d'ubus et la tête

bandée avec une toile, après un der-
nier pansement : et sc'est. dans,

cette triste position que se présén-

une moitié de aon immense fortune
à son fils et l'autre à sa fille sdopti
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testament on constate qu'il a laissé .
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SELLIER

Commerçant de foin, grains,| Ouvrage garantie et fait
légumes en gros. | promptement.

Sorel, Qué. 50 Augusta Sorel, P. Q.

LA BANQUENATIONALE
Sidge Sociale, Québec .

CAPITAL AUTORISÉ...…..$5000, 000. 00
CAPITAL PAYE.......... $2,000,000.00
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Quatre vingt-quinre bureanx distribués
ser tous Jes pdiats utiles du Canada

Nous avons des agences st des correspondants daus toutes les parties du

Unesuccursale est ouverte à Paris, France, 14, tué Auber, pour l'accomada-

jou porn une attention spéciale sux’afisires Qui nous viennent par hn
malle,

Nons sollicitons votre patronage et vos dépots.
Ecuevnez-vous qu'un dollar épargné est un dollar yagné.

Succorsale de Sorel J. R. BROUSSEAU Gérant,
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DOC. PARLEMENTAIRE No 40

"Mais, si le gonvernement alleniand azceptait ma suggestion,

 

Dépêches échangées entre le Gouverne-

ment Britannique et les Ambassadeurs
4 » Tow

RAPPORT
Correspondance au sujet de la Crise Européenne

(Suite.)

25.

Sir Edward Grey À sirH. Ramboid.

(Dépêche télégraphique.)

MINISTERE DES AFFAIRES ETRANGERES. 25 juillet 1914

L'ambassadeur d'Autsiche a été autorisé à m’annoncer
quela procédure suivie par l'Autriche comporte qu'à l'expira-
tion du délai fixé les relations diplomatiques cessent et les
préparatifs de guerre commencent, mais non les opérations
militaires. En conférant dececi avec l'ambassadeur d'Alle-
magne, j'ai fait remarquer qu'une certaine période de tem
était cousacrée à la mobilisation avant que la frontière fût|;
franchie, et j'avais demandé hizr pos instance qu’on attendir
avant de traverser la frontière. ¥#

Il est évident que nous verrons sous peu les troupes d’Au-
triche et de Russie mobiiisées. Advenant cela, la seule chan-
ce de maintenir la paix serait pour l'Allemagne, la France, la
Russie et notre gouvernementde s'entendre et de s'unir pour
demander à l’Autriche et à la Russie de ne pas traverser la
frontière de leur pays avant que nous ayons pu travailler à
régler leur différend.

L'ambassadeur allemand m'a lu un télégramme du mi-
nistère des Affaires étraugéres d’Allemagne disaut que son

uvernement n’avait pas su d'avance les termes durs dans
fesquels la note de l’Autricheà ls Serbie était rédigée, et qu'il
n'v avait pas eu plus de part que les autres puissances, mais
qu’une fois cette note laucée l'Autriche ne pouvait pas reve-
nir sur ses pas. Cependant le prince Lichnowsky ajonta que
ai j'avaisen vue une m édiation entre PAutriche et la Russie,
l'Autriche pourrait accepter cette médiation en sauvegardant
sa dignité. Il se déclara personnellement favorable à cette
suggestion.

J'admis la justesse de sesabservationset lui déclarai que
je ne me sentais aucun titre à intervenir entre l’Autriche et
la Serbie ; mais, dès que la question en était une entre l’Au-
triche et la Russie, la paix de l’Eurove setrouvait compromi-
se et nous avions tous le devoir d'intervenir.

J'insistais auprès de l’ambéssadeur pour lui faire com-
dre qu’advenant la mobilisation en Russieeten Autriche,

La

participation de l’Allemagne était essentielle dans tonte ac-
tion diplomatique en vue de la paix. Seul, notre gouverne-
ment ne pouvait rien faire. Les chefs du gouvernement fran.
gais étaient en voyage actuellement, je n'avais pas le temps
de les consulter et ne pouvais m'assurer de leurs dispositions.

j'étais prêt à dire au gouvernementfrançais que j'entimais que
c'était R la règle de conduite à suivre: ‘

No 26

Sir Eeward Grey a sir M. de Bunsen,

(Dépédhe télégraphique.)

MINISTÈRE DES AFFAIRES ÉTRANGÈRES, le 25 juillet 1914.

L’ambassadeur de Russie m'a communiqué le télégram-me suivant qne son gouvernement a envoyé à l’ambassadeur
de Russie à Vienne, avec ordre de le communiquér an minis-
tre des Affaires étrangères d'Autriche :-— ;

“Le délai accordé à la Serbie pour donner sa r
si bref que les puissances se trouvent dans l'impossibilité de
prendre des mesures. pour prévenir les complications dontnous sommes menacés. Le gonvernement de ‘Russie estconfiant que le gouvernement  d’Auriche prolongera le dé-
lai fixé, et comme ce dernier gouvernements'est déclaré prêtà fournir aux puissancesles faits sur lesquelsil a basé ses
demandes à la Serbie, le gouvernement de Russie espère queces détails seront communignés afin que les puissances puis-
sent étudier la question. Si elles jugent que les demandes del'Autriche sont bien fondées, elles seront en état de faire des
recommadantions an gouvernement serbe en conséquence. Sile gouvernement autrichien n’était pas prêt à prolonger ledëlai, non seulementil agirait contre les lois qui gouvernentles relations internationales, mais il enlèverait tonte signifi-cation pratique à la note qu'il a communiquée aux puissances,”

Vous pouvez appuyer en termes géoéraux la démarchede votre collègue russe, ‘
Depnis l'envoi de ce télégramme à l’embassädeur de

Russie à Vienne, ce nousa été un soulagement d'apprendrequeles mesures ‘prises par le gouvernement aytrichien ' de-vaient se limiter pour le moment à la rupture des- relationsdiplomatiques et aux préparatifs de guerre, et qu’il n’étaitpas question d'opérations militaires. J'ai donc confiance que
si,le gouvernement d'Autriche-Hongrie estime qu'il esttrop tard pour prolonger le délai fixé, il ‘nous accordera du
temps dans le sens et pour les raisons que l’on voit dans la

est|-

‘ . No. 27. tr Cor

Sir Edward Grey à sir F. Bertie, sir H. Rambold et sir G,
Buchanan, . E

3
[Dépêche télégraphique.Ji» gi

Ministère des AffairesEfrangères,

“as juillet 1914. |

Pai communiqué à l'ambassedeur d'Allemagne la prévi-
sion que me donne M. Crackanthorpe'dans son ‘télégramme
d'aujourd'hui de ce que sera la répouse de la Serbie. Jes
primé l'espoir que si la se de la Serbie envoyée Vien-
ue correspond à cette prévision, le gouvernement d’Allema-
£ne pourra amener le gouvernement d'Antriche à prendre les
choses du bon côté. | .(

+
No. 28.

ess
No.2g. :

Sir Edward Grey à air R. Rodd.
MINISTERE DES AFFAIRES ETRANGERES; +

- 25 juillet t9t4. i.

MONSIEUR,—L'ambassadeur d'Italie est venu me” voir
aujourd'hui. Je lui ai répété à peu près dans les mêmes
mots ce que j'avais dit à l’ambassadeur d'Allemagne ce ma-
tin. . :

L'ambassadeur d’Italie a donné son approbation cordiaik
À cette façon de procéder. Il n'a pas hésité à avouer que Ita,
lie était des premièresàdésirer que cette guerre fût évitée. +

Jai l'honneur d'être, etc,
*

Lt

Na, 30. ’

Sir Edward Grey 2 M. Crackanthorpe,

Ministère des AffairesEtrangères,

25 juillet 1914.

Monsieur,—Le minisire de la Serbie s'est présenté au
ministère le 23 courant et a parlé à sir A. Nicolson des rela-
tions tendues qui existent actuellement entre la Serbie et
l’Autriche-Hongrie.

Il a déclaré que son gouvernement était plein d’inqui
tude et d'anxiété.- Ou était itemént consentant à'a
er toutes les demandes raisonnables de l’Autriche-Hongrie,
autant que ces demandes ne dépasseraient pas le terrain ju-
ridique. Si les résultats de l’enquête à Sorajevo—enquête
conduite d’une façon si mystérieuse et secrète révélaient que
des individus conspiraient ou organisaient des complots .sur
le territoire de la Serbie, le gouvernement serbe prendrait cer-
tainement les mesures voulues pour faire réparation ; maissi
l'Autriche en faisait une affairepolitique et pi étendait que la
politique de la Serbie, sous prétexte qu’elle lui est désaventa-
geuse, doit subir un changement radical. et que la Serbie doit
abandonner un certain idéal politique, aucun état indépen-
dant ne voudrait ou ne sauraitise rendre à une semblable de-mande dictatoriale. : } 1°

Il rappela le fait que les deux assassins de l'archiduc
étaient des sujets autrichiens-—des Bosniens ; que l’un d'eux
avait déjà habité la Serbie, et que les autorités serbes le con-
sidérant un sujet suspect et dangereux avaient voulu l’expul-
ser ; mais qu'après une demande faite aux autorités autri-
chiennes, on avait appris qu’elles le protégeaient, disant que
c’était un individu innocent et inoffensif. ,

M. Boshkovitch ayant demandé à sir A. Nicolson quelle
“ |Était sou opinion sur toute cette affaire, celui-ci lui répondit

qu'il n’avait pas une connaissance suffisante des faits pour se|.
former une opinion, mais qu’il était à espérer que” le gnuver-
nement serbe s’efforcerait de satisfaire l'Autriche dans un es-
prit de conciliation et de modération. )

J'ai Phonnenr.d’étre,etc. -

E. GREY,

No. 31.”

Sir M. de Bunsen a sir Edward Gfey—(Reçue le 26 juillet)

(Dépêche télégraphique.]

, … Vienne, 25 juillet 1914.

La réponse de la Serbie aux demandes de l’Autriche-Hongrie n'est pas jugée satisfaisante et le ministre représen-tant l’Autriche-Hongrie a quitté Belgrade, On croit qué la’
guerre est imminente,

fA Continuer] h

ee

AVIS A NOS ABONNES

 

\

Nos abonnés qui rie recevraient pas régulière-

ment “l’Evell” sont priés d'adresser leurs récia-

mations au Gérant. note de la Russie avant d’entrer irrémédiablement en guerre. : =a Rédaction.

®
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LA BANQUE

| Capital et Réserv mn.

Montres, Horloges, Argenteries

In Reparations de MONTRES une

CUS. TRADEBai Td 197 1. P,ST

‘ Répeppions d'automobiles et voitures et
WW % Contrasteur de bitisses

Agénts : The Imperial Oil Co Ltd,
Représentants : The Cagadian

" Fournitares ot Materields

Tell : 114

J. P. PAUL

L. P.CARDIN

Ameublement desalle à diner,
salon et chambre à ‘coucher, aunsi
poêles et fournaises.

 

MOLSON
Incorporée en 1855

$8,800,000

91 SUCCURSALES EN CANADA

Faits desAffaires de Banques ca général.

 

LETTRES DE CRÉDITS CIKCULAIRES - t É. i
CRRQURS POUR LES VOVAGRURS j
MANDATS LR BANQURS - - .

: demDÉPARTEMEN:S D'ÉPARGNES “>

fume

io
INTÉRETS LES PLUS ELEVES ALLOUES

* ‘Saccursales à Pierrerile, St-Oars ot Sorel

J. FRED. MOREAULT.
Gérant Succhrsale de Sorel, Ï

Geo. M. Badeau
|OPTICIEN

/
 

| BOSTON CAFE
RESTAURANT POPULAIRE

Mme J. \. MAHER Prop.
Rue Augusta pros du ‘‘Carioten**

et Bijouteries.

Spégualité. : *- SOREL P.O
À. Ropas corvis À tquie heure [INo12 Rue Augusta SOREL, Qué. Paix ITS Bell Tel 198

 

Bell te 195

JOS. RIVE
Manufacturier de liqueurs douces

Embonteilleur des ‘meilleures
marquesde Iière.

Contracteuret Evaluateur

see

Fairbanks Co. Ltd.

 

Moulin .

|

RaeSophie + Sorel

Tel : No. 111 Pos

Henri Beaucage
MAGASIN GENEPAL Manufacturier et Contracteur

De Groceries, Provisions, Li-| Général,

query, ‘Fruits et Légumes de| Marchand de bois en gros et détail

© : Entreprises garanties.
“ Coin des rues Roi et Augusta -

+

Tel . 139 B. P. 96

J.B. Gagnéfils
Marchand de bois, chahon, tein

et grains. |

GROS ET DÉTAIL

| Coin des rues Ramsay et Adélaide,
. Sorel, P. Q

8 Rue Augusta

Assortiment Complet .
 

Tell : 62

J. À. ; Peloquin

Tel: 96

, HOTEL

“New Balmora:
Importateur Manufacturier Chambren- et ion de pre- - 
 

 

 !

|
| t otre vaste établissement -- --

Enfin nous avons toutes les marchandises que vous

 

Bell Tel. 85

 

De CHAPEAUXét FOURRURES de |ière classe. Cami
toutes sortes. y : Pe.Rue Rol. Place du Marché Richelieu,

Sorel, P. Q . Sorel, P. 2

De la Ville de Sorel . =
C.O.PARAD'S CN

Nous avons le plaisir de vous inviter à venii visiter les rayonsde

“ Rayon de la confection pour Daures
Rayon des marchandises pour Dames i

! ' Rayon des 4toffes 3 Robes ct des soies 1
Rayon des tweeds pour hommes Rayon des Hardes Faites

Rayon de la vuisselle, Granit, e...,
Rayon des cotons Indiennes etc etc. a

Rayon des Tapis et Prélarts. + Rayon de la mode.
puissiez désirer.

Nous sommes le sent measia de la ville. RES
AUN SEUL PRIX

A qualité égale nos prix sont Sens les plus bas.
C. O. PARADI  

Casier Postal 156

LA CIE D'ENTREPRISES METALLURGIQUES Liée ;
' .SUCCESSEUR DE ,

THE RICHELIEU FOUNDRYCO.
Fondeur en cuivre, brouze. fonte grise ét /
Autres métaux. i

Tieut toujours en magasin, pesées de
chassis et autres fontes

dè

construction.
Chaudrons à sucre, pointes, talons, oreil-

re vem

\

 

les et fonte générale pour charrue ‘“N. F. - °
’ Pe.naude’" et autres. co.

Bureau 13 Rue Augusta . Sorel | ‘
; - = = . oo
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Daus le désert du parc, sous la lune d'hiver, .
Le givre aux fleurs d'argent scintille à chaque brauché,
Les arbres sont muets, l'allée est toute blanche,
Les étoiles d'acier fourinillent au ciel clair. :

 

Le givre aux fleurs d’argent deintille À chaque branche,
Dentelle délicate aux re ets de cristal ;
Les arbres sont muets, l'allée est toute blanche,
Dana le silence aimé s'éveille l’idéal !

+

Aucun pas n'a terni la neige de l'allée,
Dans le désert du parc, sous la lune d'hiver;
L’herbe de diamants subtils est étoilé,
Les étoiles d'acier fourtiillent au ciel clair.

Le givre éblouissat est Épars sur les haies,
- Dentelle délicate aux refléts de cristal ;

Sa blancheur a pâli les bras noirs des fataies :
Dans le sllence aimé s'éveille l'idéal !

L'herbe de diamants subtils égt étoilée,
Mais demain le soleil rose, aux tièdes ardeurs,
Fera fondre au matin les neiges de l'allée,
Chongeant en gouttes d'eau ces nocturnes splendeyrs.

Le givre évanoni ne seru sur les haies
Que des larmes de pluie eu bruit frais et léger :
Sur les sombres rameaux des profondes fntaies
No regards mécontents ne verront plus neiger.

. La dormante forêt deviendra triste et noire,
Sous les feux du soleil rose aux tièdes ardeurs ;
Votre éclat cependant flenrira ma mémoire,
Clairs diamants du givre aux nocturnes solendeurs.

Etl'éblouinsement de la nuit froide et belle
Me suivra doucement pendant plus d'un été :

- Car un heau souvenir à pour nn cœur fidèle +
Tous les enivrements de In réalité ¥

    
      

       

 

   
  
  

      

  

Éméors.,
Capnons

Magnifique pour les Chemises ct AN
tes collets. £

LA femme qui sait se servir
de I'Empois Chinois peut obtenir

d'aussi bons résultats que les
meilleures buandertes.
De plus, faire le repassageen em-

Dean I'ompols Chinois c'est un
réel pigisir, car Îl n° y a pas de ces
cdlages de rer ou autres détails
désagréables.

Avec l'Empots Chinois, vous
ives obte:::r tous les finis

érirée—mous où raides—
mats où brillants
Regardes le papes +

. - | ue nous re -
sons ici. Taches de bien vous ranpeler g
reFparence. Bt jraistes chez

+ pour qu’il vous pro-
cure l'Érapoin Chinois, p
OCEAN MILLS,

x
    

   

   

  

 

  
  

   

    

 

  

 

   

    

chure gratuite
Antituiés ‘“Sukz +5

tions pour les Lavages
Faite à ln ‘‘a'aorn*  Ftie

ost remplie d'iucx poutiutcs
'

  

 

M Jos. CLARE, qui réside sur une ronte améliorée _ Li
* du Comté de Lauderdale, Mississippi, fait la - _

remarque suivante, qui est des plus convaincante:- 6

‘Je demeure à quatre milles de la ville et à deux milles *
de l'écele. Nons subissons le plus vilain hiverque nt
Jase jamais va, mais je ne me rappelle pusune seule "+
Journée au cours de laquelle mes enfants n'aient pu se ;
rendre À l'école, à pied,et ils ne sont jamais revenus les 8

eds mouillés, et cependant, ils ont toujours marché
s le milien du chemin. Pas un seul n’a ettrappé, bee

même, le rhume, pendant Qqu'autrefois, mes notes de” x
médecin étaient ‘plus élevées que ma taxe de chemin. LY
Parlez;moi del'idée de payer des taxes pour laconstruct. 4
ion de routes. Je serais disposé à payer des taxes sur *

hs ma meute de chiens, mes volailles, mes chevaux, et sur R
tua femme et mes enfants, si nécesstire, si c'est dans le &,
but d'étendre les routes commecelle-cipar toutle pays,
Je préférerais de beaucoup evoir ma propriété gt dix
acres de terre sur cette route, telle qu'elle est actuelle.
ment que d'avoir ma ferme entière sur la vieille route
comme elle était avant l'amélioration."

Une Route en Beton !

est la route In plus satisfaisante et la plus économique
qui puisse être construite. Il n'en coûte pratiquement
rien pourle maintenir en bon état, et permet d'employ-
er les taxes de cheminspour la construction de meill-
cures routes,ku lieu d'employer le montant de ces taxes
A remplir les trous de boueet les ornières. Cette ronte 1
est permanente, garantie, propre, et la circulation yest *

|

LG
possible tout le long de l'année. -$
Si vous voulez obtenir dés informations complètes con- %
éernant les Reutes en Béton, vous n'avez qu'à envoyer
une corte postale au

FE2
0

E
s

E
X
T
E
N
T
,

Département des Routes en Béton :

Canada Cement Company Limited À
802 Edifice Herald, Montreal y
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Les jours dc Fétey avec un Kodak.
Durant toutes les jours, vous pou-
vez preudre des instantanés et les
garderez en souvenir dela Noel 1914
Cameras Brownie, Prix 81.008 $400
Brownie pliants, prix $s.cod $12.50
Codaks, prix $7.50 A $12.00.

Et un grand nombre d'autres
mon énumérés.

ue le Cameras soitle premier
article sur votre liste de Neel. Le
camera n'est pas seulement une
wource constante de plaisir an jour
de Neel, mais durant toute l'aunée
ilest l‘ami préféré de l'amateur.

C'est un cadeau qui enchante-
tera’ méme les plus diféciles. Le
(choix en est vite faitet vous n’a-
vez pas à regretter le choix.

[UN CODACK POUR LES FETES

|

ALLEZ
AU STUDIO. DESJARDINS,

SORFL.
26 nov. 1914. |
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Assurances2X}
LES RAISONS QU'IL Y A D’AS-

SURER VOTRE VIE
Parce que vot-e vie a une valeur

mohétaire définie et qu'il est sage et
prudent --- vu l'incertitude de !a du-
rée de la vie --« de capitaliser cette
vaieur le plus tôt possible.

Parce qu'il n’y a pan d'autre ma-
nière de capitaliser cette valeur mo-
nétaire de votre vie que l'assurançe.

Parce que l'assurance-vie crée un
fonds qu'autrementil faudrait toute
une vie de privations et d'efforts
pourle créer --- un fonds qui est dis-
ponible juste au mornent où l’on en
a le plus besoin --- en fonds qui n'ex-
ige aucune surveillance de votre
part.

ET DE VOUS ASSURER
. DESUITE

Parce que, bien que vous soyier
susceptible de vous assurer aujour-
dhui, vous ne pouvez pas dire si un
necident ou la maladie ne vous inter:
diront pas le loisir dè le faire demain.
C'est ce qui arrive à tant de milliers.
d’autres qui ont reris ia chose à
plus tard.

Parce qu'il n'est pas payant
rgmettre &plus .. Le coût &-
l'assurance augiotrte eneffet dal:
née en année, tandis que pour l'as’
suré la coût en reste le même, tan-
dis que la valeur de sa yolice aug:
mente. 5

L

 

La banque Nationale Sorel

la date méme de CHAQUE DE-
POTetsurla balance de chaquejours

L'intérét paysou composé a tg

PRIX, v

 

MAISONS A VENDRE.---Plusieurs

vendre, À conditions faciles. S'a-
dresser à

J. N. ARSENEAULT. -

121 rue Angusta, Sorel,

FIGURES DE PERES ET
MERES CHRETIENS,
par M. l'abbé H. BE.s, au-
mônier. Beau vol, in 12 de
248 pages. Prix : 2 fr. (Qué.

"bec = Garnean, libraire ;
Montréal : Librairie Notre-
Dame.)
Ce livre contient une série de lec-

ture, tirées d'auteurs divers et don-
nant én exemples les plus belles fi-
Eures de pères, de mères, d'épouses
qui ont iflustré le genre humainde-
puis le 1er siècle de notre ère jus-

- hqu'à nôs jours. C'est une série de
médaillons bien frappés, qui défi-
lentsous nos yeux, charment notre

et leurs actes ssuvent héroiques.
Le premier est celui de Sainte

Anne, nière de la très sainte Vierge;
il précède celui du centurion de
Capharnaum. Parmi tant d'autres
visages, siguslous sainte Solange et
ses parents, sainte Elisabeth de

inère de Bayard, sainte Thérèse, le
général. Drouot, Elizabeth Setour
les parents du B. Jean-Baptiste V-1
anney. Aussi cette lecture sera-t-cl-

INTERET sur dépôts accordé dé

les SIX MOIS, aux PLUSHAUTS]

maisons neuves, genre cottage, à

esprit par leur diversité et touchent|
notre cœur par leur beauté morale |

1

LoT QARANTIE DE GUERIR
LA CONSTIPATION, LA ‘ à
OVAMSPHE, LE CATARRHE,
LA RHUMATISME, LES MALA- ‘
OIES BU BOGNORS £1 OU
FOL
 

200 JOURSFEJEAITEMENT, :

 

MILLE. CRLINA PLOUF 4
de Robert, Que. dit i
“ J'al souffert d'une ma. Yb
la: si grave que lon

désespéralent
1a vie, mais en faisant

usage des Herbes Indi-
xènes de Hlim & suis

 

 

Rarives r notre Al: T

ussee M
PIERRE SALVAS,Agt.,

St. Robert, QuE.
THE

Aou0, Bilss Co.
Seals Proprietaries,
MONTREAL, QUE.
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Synopsis of Dominion land

regulations.
NY perso» who is the sole head of »
family, or any male over 18 ytars old-

may homestead « quarter section of avai-
lable Dominion landin Manitoba, Saskat-
chewan or Alberts, The applicant must
appear in person at the Dominion Lands
fee or Sub-sgency for the district.
ntry by proxy may bemnade stany agen.

€y, on certain conditions by father imo-
ther, son, daughter, brother or sister of
intending homesteader.

Duties--Six mouths* residence. upon
andcultivation of the land in each of

years. A bomesteader may live
within nine miles of lus homestead on a
orn of ut least S0 acressolely owned and
occupied by niu or by his father, mother,
ton daughter, brother, or sister-

lucerinin districis àhomesteaderin good
standing may pre-cuipt a quarter-section
stongside hin buiicstesd, Price-$3-00 per

acre. :
“ Lutes,-—Must reside upon the houtes~
Lead ur preewption six mohthis in each
14six years from date of homestead en-

“ry lincluding the time required to earn

It mestead patent) andcultivate fifty acres
alla

+. hmesteader who has exhausted his

homestead right and cannot obtain a pre-
«mption may enter fors purchastd Lo-.

tiwenteud in certain districts. Price $3.0C

‘par acre. Dutres-—ust reside six mom

Lis in exch of three years, cultivate ffty

acres and erect a hiouse worth $300.00,

sai © Wh W,ROBY.
" Liputy of the Minister of the Interior.

N. B.-— Unauthorised publication of

this advertisement will not be paid for.

EE

"UneVISIEE est sollicitée. -> - -

LE MAGASIN
SEMI-READY

EN FACE DU MARCHE RICHELIEU

Porte vossine de le LIBRAIRIE HARDY à Sorel i

Tout petit mot a sa signification propre,

n
f

Bien que le (‘Semi-ready-
fut d'abord un mot décrivent
un système, c’est aujourd’hui
un mot d'une plus grande si.
gaification.

Confection Semi.ready si.
guifie tout ce qui ext durable
et attrayant en fait de vête-
‘ments confectionnés pour hom
mes-À un prix raisonnable,

Que vous choisissiez un vê-
tement de $15, $20 on $30.
vous êtes sûr d'y trouver la
même qualité de confection
par tailleurdu métier.

Les prix du “Simi-ready”
représentent les mêmes va-
seurs partout en Canada, car
les fabricants marquent la va-
leur garantie sur l'étiquette.
Cherchez cette étiquette tou-
jours là.   Vraie Confection

SEMI-READY

Pour vos Impressions

  
rel, au No 1063.5rue Roi.

- ey ce ae el

les impressions de toutesisortes.

toé B. Rué Roi. 
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Vous désirez ce qui est le plus à la

mode, le mieux taillé, et la meil-

leure étoffe, que l'argent peut

procurer.
 

Alors vous ponvez facilement avoir une

étoffe supérieure, un habit très à la mode et

bien taillé ici.

Vous trouverez l'assortimeut le plus beau

et le plué complet de la ville. Venez voir, et

vous serez convaineu, comme tous ceux qui

sont venus. Venez faire votre choix, profitez

du grand assortiment, les tissus sont superbes |

les modes inagnifiques.

Coupe et fini comme nul autre.

Satisfaction complète, ou argent remis.

Voyes À nous donner vos mesures,   
Hongrie, sainte Rose de Viterbe, la - le d'uv réel profit pour les parents
et les éducateurs qui ont souci d'é-
lever l’enfance et la jetinesse daus les
saintes-croyanees, dans l'horreur du
péché, dans le respect, le dévoue-
ment et la fidélité à l'Rglise er  et dans fes pieuses pratiques.

i | 3 déc. 9d4---jno.
.

“NaeATTIRE
\ r,

oiiames/ Élaises |

$10.00 à $35.00
H. dé Grandpré agent. =

Rue Augusta Sorel
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““L'Eveil'’ est publié à Sorel le

jeudi de chaque semaine per la

Nous sommes outillés pour faire §Cie Générale d'Imprimerie de Se-
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M. Péloquin +40 123 116 38,
. W. Richard 142 161 164 167

A. Gravel 156 128 130 414
R. Matte 165 136 153 454L. Chrétien 143 154 158 455A. Goulet 192 Tob 159 457

Moyenne 2,630

STAR
A. Messier 133 125 118 396
W. Nadeau 168 161 131. 454
A. Chretien 176 -203 178 534
J. Champagne 117 190 158 465
A. Gauthier 157 126 “46 429
P. Blette 169 178 132 473

Moyonne 2,771
’
&

 

BASE BALL
Ci-suit le pourcentage au champ

et au bâton des joueurs qui out Agu-
ré sur notre équipe senior,
Nous devous ces tableaux à l'u-

mabilité de M. Raoul“ Vallée, poin-
teur du club :

POURCENTAGE AU CHAMP
POA EG P PC

Délisle 1 30 4 6 1000
O. Soilliven © 4 © 2 0 1000

Péloquin L. 175 18 3 13 3 6on L. 133 18 3 13 2 8
‘Duhamel 12 258 t 12 2 074
Baril 36 68123 04
Adam "M31 102 933
Gouin 53 5 12 15 2 929
Bardier 34 4! 1015 2 892
Levesque 36 36 9 15 2 889
Ruel 26 23 7 80 8
Lafrenair 8 24 8 13 2 Boo
Cournoyer 120 4 #3 2 736
Peloquin P 6 © 4 4 0 636
POURCENTAGE AU BATON.

GABRH>B;BSB HRPC
Log 42 26mar LU CR 1 15 180
dl 144i 718 3 0 6 0439
Olden 28131 03 040Lafvnsie yu 1720 t 0 3 03x
Canrecyer 1667 1923 7 1-2 043
Gouin 1762323 9 0 6 age
Bod 85 13 18 3 of ° 3x
border 1771 2122 4 of 0 3x
Duhamel 48 1414 3 1 6 17295
Mam 4246 932 1 Oùt 02%
magis 15 1414 3 1 7 0244

416 2 4 0 © 4 02350

—— —

QUILLES
POSITION DES CLUBS

Cogntes Futurs À Jeuer
Snap "5 1 1
Star 4 7
Sorel Canadien 3 8
Q. M. S.R. o 5 7
setare et

Résultat des parties de ligue
jouees durant la semaine :

. SNAP
O. Thibault 147 158. 214 519
A. St-Michel 160 157 132 44g
A. Langlade 152 144 17¢ 476
D. Matte IAL \140 126 397
H.Berthisume 150 176 170 496
L. Matte 160 169 485156

900 931 994 2,816

SOREL CANADIEN"
O. Chrétien 169 192 :y6 537
L. Chrétien 161 144 151 436
A. Goulet 148 172 132 452
R. Matte 139 122 163 375
P. Caisey to3 163 170 436
M. Richard 106 131 138 3

M. njorité 834 924 ose 2.673
a; 143 qui gagneles 3 man-

ches.

STAR
A. Chrétien 192 213 141 546
W. Nadeau 124 162 172 458
A. Gauthier 132 147 186 465
J. Champagne 176 170 178 524
A. Thibus 135 157, 130 417

997 990 ‘9382835

Q. M. S. Ry

F. Bittner 192 114 136 442
A. Magnan 132 149 161 442
V. Smith 128 221 164 518
C. Gendron 113 124 133 380
C. Roberge 114 144 155 413
A. Legault 162 160 138 460

- 841 912 8922,645
190 de majorité pour Star gui ga-

goe les 3 manches.

SOREL CANADIEN

 

P. Cairry 106 139 180 425
R. Matte 156 176 177 505
A, Goulet 187 168 170 525
W. Richard 195 107 195 495
L. Chrétien 152 178 178 508
J. Mongeon 136 122 156 494

932 886 10562,874

SNAP

C. Thibault 171 194 166 534
D. Matte 125 196 139 460
A. Langlade 147 166 183 495
L. Matte 154 154 175 483
A. St-Michel 177 152 146 475
H.Berthisume 168 219 133 619

932 1080 94212,957
Majorité de 83 pour Snap qui ga.

gne 1 manche en perd une enanny-
fe une.

SOREL, CANADIEN

 

 

“Communiqué”
HOCHELAGAs. S.A.A.s,
Le gérant D. Bérard du S. A. À.
Aa vu sou travail couronné de
succès dimanche dernier quand le
Hochelaga aidé de Sorel, une des
meilleures étoiles‘ vemsi-profession-
pelles de la province, est venu nous
rendre visite. Les quatrecentsspec-
tateurs qui ont assisté à la joûte
sont retournés complètement satis-
faite et ils ont eu la preuve que les
S.A. A. A. ne sont pas des bla-
guetirs mais bietude véritpbles «ports
et aussi de forts joueurs de hockey.
Ce wont les champions incontests-
bles de la ville de Sorel,
La partie fut de toute beauté, le

score de s à s indique tout. Le
Hochelaga est venu pour gagner et
le gérant se disait certain de la vic-

6 Poutbriand (Coon)S.A.A.A. 6.
, Jieux PERIODE.
7 Charbonueau A. 8. A. A. A.3m,
8 Laliberte Hochel nue,
9 Pontbriand (Cpon)S. LALA, sw.
10 Sorei Hochelaga 1 mig,

TTce
N'oubliez pas la Grande

Séance de Latte de leadi pre-
x

Laforest vs Bardier
Moageon vs Thibaalt
Proalx vs Raymond

Arrivez à boune heure
afin de voir le programme au
complet. Portes ouvertes à
Thsl2

 

 

 

toire, taut i! était confiant daux ses
étoiles. € ;

Mais les S. A. A. A., étaient dé- 6 * 239
cidés et n'ont pas voulu se laisser ‘Co unique
battre aussi facilemeut et tous les —
joueurs ont noblement défendu LIGUE COMMERCIALE
leurs couleurs. HOCKEY ’

 

.

Liste des prix gagnéschez Delle
A. Mauseau modiste de chapeau
re Roi, :

v Mde; S. Desmarais, St Bova-
venture, - .

2 Mde Philippe Boucher, Sorel.
31 Mde. Douat Laroche Serel,
4 Mlle. Bibiane Goulet Sorel,
5 Mlle. Alponsine  Jumsume,

Contrecœur, .
6 Melle Anais Beaulieu, Sorel.
7 Melle. Enline Kiopiui, Sorel.-
8 Mde. Juluis Martels, Sorel. -
9 Mde Jos. Dufaut, &te-Victoite.
10 Mlle. Cecile Beandry, Sorel.
it Mde. Perpetue Courchesne,

Ile du Pas. - :
12 Mde. Antoine Kiopiui, Sorel.
13 Melle. Orise Peloquin, Si-

Joseph.
14 Mlle Yvonne Forest St-Bona-

venture, ;
15 Mde Stanislas Larivière, St.

Ours.
16 Mde. Eugène Tessier, St-Bo-

neveuture, = .
000

La semaine dernière est décédée

t

Poseut d'Aj
Chaude et à
Fournaises de
‘

F. D. Coron
Ferbla.sties, Plombidr, Couvrour,/

Cloe!

[3

 

ils de Chanfage à Re
ur. Poêles de Cuisin,

amags, Appareils & Gax,
hes Rlectriques.

 

 —

 

Bel Tel. 219 '

Toujours en mains Gazol
N À la Haute Ville de Québec, Mme

Elizaveth Hill, Veuve de feu Fran-
goin Hallé et de’feu P. Lespérance,
La défunte était bieu coanue et “Coon’* Poutbriand jour une |SOREL CANADIEN 3

partie seusationnelle il a fortdment SOREL ANATEURJz 1
contribué an résultat final. Il a| Dimauche soir dervier, avait lien
trois points à son crédit. à la patinoire S. À. À. À, une des

Bouchard, des ‘Trois-Rivières,

|

Plus intéressantes parties jauées par
le seconda très biens et gi la ligue commerciale.
le score des visiteurs n'est| Lez deux équipes embarquèrent
pas plus élevé, c'est grâce à |str la glhce bien décidés de triom-
son beau jeuet à son endurance

|

PLer.
extraordinaire, La partis fut jouée avec un en-
G. Guévremont a joué tu |train remarquable

partie de ses jours, il {ut ap-| Le capitaine Alb. Goulet, du S.
Plaudi pour ses-‘‘rushs* magnib |Cauadien, fut l'étoile de la partie il
ques, il eut l'honneur d’enregistres |Ât plusieurs ‘‘rushs’’ sensationnels
le premier poiut pour son :lub éga-|€t scora les deux points donnantla
lisant uinsi les chances. E. Pont.| Victoire à son équipe
briand opposa une défense pres.) Pitt Thibeault, le fameux goaler
qu'infranchissable, du même club joua une grande par-Ph. LaRocbelle, sur, l'aile [tie et à plusieurs reprises sauval
gauche, paralyss tous

=

les (sou club d'une situation menaçan-
efforts de son homme ; il Gi |te.
de belles passes et des ‘’rushs’’ de

|

Arthur Chrétien un nouveau
toute beshté. : joueur du S. Cauadien fit un tra-
Charbonueaujoua quelques mi- |Vail très effectif et contribua bean-

nuteg,il fit très bien : il compta à

/

Coup au succès de son équipe. |”
la troisième période, après trois mi-|

|

Les S. A. À. Jr jouèrent admira-
nutes de jeu, il fut le premieri don-

|

blement bien et souvent mirent les
ver l'avantage à son club. buts de Pitt Thibeault en danger,

Bérard, comme goaler, fut une

|

Mais le Hesard ne les fav pas.
merveille. À plusieurs reprises, il] Une autre rencontre t
empécha ses adversaires de comp

|

deux équipes aura lieu sous peu. le
ter. ’ -|S. À. À. À. Jr l’atteud avec impa-
Du coté dès visiteurs, le fameux |tience et espère avoir sa revanche,

Sorel jona eu professionnel, il a| Ces parties méritent d'être vues
scoré le dernier point de ‘la partie, |©t les amateurs dévraient encoura-
sauvant ainsi son club d'une défai-

|

GET Ces jeunes joueurs qui seront
te presque certaine. les hommes de demain,

Laliberté, comme toujours, fut Un amateur.
une étoile, et mit trois points à son
crédit.

O'Sullivan fut admiré du public.
Bertrand, Robert, - Turcot ont

largement contribué à la partie et
ont souventgoulevé les applaudis-
sements du public.

Séguin, comme goaler fut épa-
tant, plusieurs fois, il débarassa
ses buts avec une adresse admire-
ble. Il n'est pas facile à prendre eu

|

gail.
défaut. > , = ;
Ce fut une partie excitante, tel ARIE:M. Crateatpit

qu'on en voit rarement chezles pro- “x . .fessionnels. Le public sorelois n’on.

|

AQUEDUC: M. Rodidoux, prési-

 

Comités telsque constitués»
pour l’année 1915.

PRO-MAIRE:M. l'échevia RO-
BIDOUX.

FINANCES: M. Péloquin, pré-
sident, et tous lesmembres du Con-

mémorable boanesu. .
scoreégal. POLICE: M. Charbonneau, prési-Les arbitres O'Farrellet Paulet

|

dentet MM. Guilbault et Lizotte.
ont agi à la satisfaction du public

|

FEU: M. Gailbault, président, et
et des joueurs. Toutes nos félicita-| MM. Robidoux etLizotte,
tions. MARCHES: M: Rajotte, président
SOMMAIRE DE LA PARTIE. {et MM. Charbonneau Yt Guitheute.

HOCHELAGA5. S. A. À. A. 5,

|

HOTEL DE VILLE: M. Lizotte,: président, etMM. Guslbault et Ra-

Qui se termina par um

Seguin Buts D. Bérard}: t
Sorel Défense G.‘Guévremont

|

IH: ;O'Sullivan Défense E. Pontbriand

|

ECLAIRAGE: M, Péloquin, pré-Bertrand Centre Pontbriand ‘Coon’
Laliberte Aile Droite Bouchard
Robert Aile Gauche LaRochelle P.
Turco Substituts Eng. Gendron

Ars, Charbonneau
Lamoureux Jos

Mongeon J.
Arbitres : Norman Paulet et Tho-

; mas O'Farrell ;
Chronotuéteur : J. K. Bruneau et

. Donat Clermont.
Péuitencier : Azellus Bruneau.
Punitions : Sorel 2 min.
O'Sullivan 1, min.
Ph. LaRochelle 1 min.
Turco 1 min, -

IERE PERIODE.
1 Laliberté Hochelaga 8.30 min.
2 G. GuévremantS. À. A. A.% min3 Robert Hochelaga % min.
4 Pontbriand (Coon)S.A.A. A44m

arguxPERIODE.

sident, et MM. Lizotte etGuiibanly,
REGLEMENTS: M. Lizotte, pré.
sident, et MM. Péloquin et Robi’
doux.

SANTE: M. Rajotte, président, et
MM. Charbonneau et Guilbault,
AUDITEURS : J.T. Hurtéau et Jo-
sep Robidoux. *
EVALUATEURS: Louis Hurteau(
Charles Richatd et Arch. Jobnsto-
nee,

¢

< En cette ville le 27 janvier cou
rant l'épouse de M; Raou] Cour-
[chezne, un fils baptisé Joseph, Wal.
ter, Fernand. [+

Parrain, M. Walter Weiibremer,

ces¥537 St-Christophe, Montréal,

“| 1a présidence de Mme Alb. Labelle

J Michel, sous le patronage de M. le
[chanoine J. C. Bernard et de M.le

"| ganisatrices, Mme Alfred Beau.

bliera pas facilement cette joûte dent, et MM. Guilbauit et Char- ;

NAISSANCE

estimée à Québec. .
Qn peut dire d'elle : “Eile a pas-
en faiseut le bien. -
Elle avait quatre filles, la Révé-

rende Sœur du Sacré-Cœur de Jé-
sus, et la Révérende Sœur Ste-
Croix, toutes deux mortes religieu-
ses au Monastère -du Précieux
Saug de I'Hétel Dieu de Québec.

Feue Mme Lefebvre, femme du
Chevalier Lefebvre et Mme Dr Pro-

 

La commission accordée en vaut à
la prine. à

Pourinformations écrire au No.

28 jan, 1915---4t

BAZAR---1915
Programme qui sera suivi durant

les fêtes de charité commençant di-
manche, le 7 février prochain, sous

 

 

et de Mme Jos. Dauphinajs, vice- |
présidente.
DIMANCHE SOIR, : hrs ban-

quet-de l'Union St-Juseph et St-

curé Tétrault, de Notre-Dame, or-

chemin et Mme J. B»À. Falardeau.
LUNDI, partie de cartes, 8 hrs

sous le patronage de la Cie Sincen-
nes & McNaughton, dames ergani-
satrices Mmes Alfred Lavallée et
Ls Lacouture,
MARDI, 7 hrs, bauquet des Ci-

toyens, sous le patronage de M.le
chanoine Bernard, orgauisatrices,
Mme P. À. Matton et Mme Omer
Doucet. «
MERCREDI, à Midi, Diner des

Enfants. Mmes A. Lavallée et La-
couture. Le soir, à 8 hrs, partie de
cartes, par les Enfants de Marie,
Melle L. Matton, présidente.
JEUDI, 1 hrs, banquet du Dé-

partement de la Marine et des Pê-
cheries, sous le patrouage de M. W.
S. Jackson, surintendant, organisa-
trices, Mme Alf.. Beauchemin et
Mme J. B. A. Falardeau,

VENDREDI sçir. à 8hrs, partie
de Cartes, sous la surveillance de
Mme P. Larochelle et Mme N. Bé-
rard.

Le soir, à 10.30 hrs, Lunch des
patineurs du Club S. À L. A.
SAMEDI,Soir 8 hrs, partie. de

  

Boite Postale 73

DEGUISE & FRERE
MACHINISTES |”.

Réparations d'Engins a Gazoline, d'Automobiles
et-Machineries générales.

ines, Huiles
e

et Graisee et accessoires d'autumebiles  
-

Corrigé

Départ de ope,

10 b o2 m, A. M.
‘4 h 15m. P. M

Tela. 53
+

Geor, de
satisfaction.

Td 87

 

WalterWeilbrenrer,
Prop.

HORAIRE
Le 20 Septembre 1914.

7
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Venant de Montreal et les riatlonsintermediaires.
Feuant de Nicolet et les stations iutermediaires.

N. J. REROUBON, agent gétiésaldes'passagers.

.o

TRAINS EXPRESS, TOUS LES JOURS, EXCEPT LX DIMANCHR,

QUEBEC MONTREAL & SOUTHERN RY. .CO.

vost, de cette ville, Aqui vous of. 0b oS WAM. | Pour Foftiervilie, et les statious intermediaires.
frons nos condoléances.---Commu- {4 61 10 m. A. M. Pour Bt-Hyacinthe et Iberville Jouction, ei stations letermedie;

de © , Pinterostsniqué. A hasPM DEEEEEeiduGr,
= à 7h 35m. A. M. PourMontreal, directement via G. TR.a etloosaCUISINIÈRE DEMANDÉE |* ‘*>= 2x SÉRRSEEuRe

; A 7boamPN. Pour Nicolet et les stations intern lisires.On demande une boune cuisinidre ‘. Arrivant à Sorel, ,
À l'hôtel Napoléon Latraverue, avec |, ‘7h25 %. A.M. Venant de Micolet at les Mstions Lrtermediaires.recommandation. À 10 h 30 tu. A. M. Venant d'iberville Jonction, StHydclatheihe et Les stations luterus :On paiera un bon salaire. à- 7 h go m. P. M. dieires, - “28 jan.-1915--<4f À 4 bo m. P. M. Fenantde Mialetret Lesstations termedinr

" à 3 : 5 a ok | Venant de Montres), Bt-Lembert et les alations lutermiediaires.

CORSET BIAIS ' TRAINS EXPRESS DU DIMANCHE,
à Départ da Soret \ :

On demande des demoiselies pout À 10 h 17 m. A.M. Pour Nicolet st Les stations latermedigires.
la vente de ce magnifique corset à à.45 20m. P. M. Pour Montreal et Les stations latermediaires.Sorel et dans les environs. - *,

Arrivant à Sorel,

J. A. BREUX, agent à Sorel,

  

Pour vos-Médécines Patentées, canadiennes, améri-
caines et françaises. Vos articles de toilette en général,
Parfums, Lotions et Savons des meilleures maîsons -
françaises, Eaux minérales et autres laxatives. Bonbons,
chocolate, cigares et cigarettes RENDEZ-VOUS au
Magasin de réduction du soussigné coin des ries Roi et

| ge ci-devant Pharmacie LaRochelle, et vous aurez

-

Boite pottale |

 

  
 
 Cartes,  organisatrices, Mes |,

G. Hardy, C. O. Paradis, Ag.
Chapdelsins.
DIMANCHE,6 hrs, banquet des

Congréganistes, sous le patrenage
de M. l'abbé J. Bte Nadeau, chape-
Iain, organisatrices, Mmes Pierre
Larochelleet N, Bérard.
‘Lesoir, à 9 hrs Lunch des pai-

neurs, sous la surveillance de Mmes
P. Larochelle et N. Bérard.
- LUNDIsoir, tohra Lunch des

ce du restaurant. -
Au kiosque tenu par Mmes W.

Martel, Arthur Cardin, L. P,
Tremblay et Jumes Deans. Thé  marraine, Melle Maria Paré, de    Maj. 121 Star

| A

5 Laliberté Hochelega 7 min. Montréal. ~
sèrvi tous les jours à § hrs, café,

patitheurs Sorel Amateur au bénéfi- |*

Bell Tél. No. 258
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 1 sandwichs, gâteaux, etc.
Mn

~
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Boite Poste No. 236

Edouard Gauthier

FERBLANTTER

PLOMBIER, COUVREUR.
Poser d'Appareils de Systètie de Chauf,
fage,

Et tous autres-ouvr 1ges de ce genre.

SOREL

| {

 


